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Pose d'une conduite d'eau potable dans le Lac Leman ä Geneve.
Par ROB. MICHE, Dr. es sc. math ing., Gcntve.

(Suite et fio.)

Les efforts auxquels la partie articulce de la conduite
est soumise pendant et apres la pose dependent unique-
rnent de son poids propre. Par consequent, lVpaisscur de
la töle de la conduite ne joue aueun röle dans la deter-
mination des fatigues, car le moment de resistance de Ia
conduite et son poids propre sont ä peu pres proportion-
nels. Vu les bonnes experiences faites dans le lac de Geneve,
quant aux attaques de Ia rouille, on s'est contente d'une
epaisseur de 5 mm.
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Le seul element ä fixer par le calcul est la longueur/ soit pour les 50% de cette valeur o — -J-i,oo t/cm2,
des troncons. Si le terrain sur lequel doit reposer la conduite D'autre part, pendant l'immersion, les troncons sus-
est rocheux ou tres irregulier, il est preferable qu'elle ne pendus au droit des articulations subissent des efforts
touche pas le sol. Pour realiser cette condition, on munit dynamiques assez serieux dus aux vibrations des troncons,

aux mouvements des bateaux de pose, etc.
Cependant l'effort le plus considerable est produit

lorsque les cäbles de Suspension sont mollis trop brus-
quement et que le troncon descendant soudainement se
met ä osciller avant son Immersion. L'amplitude maximum
de l'oscillation est limitee ä la valeur donnant aux points
d'appui des reactions dynamiques negatives egales ä la
reaction du poids propre, car les cäbles de Suspension ne
peuvent evidemment supporter une reaction resultante
dirigee vers le haut. Le moment de flexion maximum
agissant sur le troncon sera la somme du moment du au
poids propre et de celui produit par l'oscillation.

Soit y Ia fliehe du tuyau au point x et au temps t
(figure 15), in la masse du tuyau par unitc de longueur
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d'un de la partie inferieure de chaque articulation. La
conduite est ainsi surclevee et tepose sur le sol unique-
ment par l'intermcdiaire des des. La soliieitation ä la
flexion qui resultc de ce dispositif est donnee par la
figure 12.

- g etant l'acceleration de la pesanteur.
On sait que le moment llcchissant d'une poutre est

ä la fleche y par la relation : M= — EJyX et ä Ia

Dans notre cas particulier, cette manicre de proceder charge unitairc correspondante q par MX
a ete jugee inutile sinon inoperante ä cause de Ia faiblc
resistance du terrain, et la conduite repose sur le sol. La
figure 13 indique l'hypothese Ia plus defavorablc dans ce
cas. Cependant, dans un terrain mou, la soliieitation effective

de la conduite ä la flexion sera moindre, car l'appui
en E' tassera et s'elargira et le moment de flexion en ce
point diminucra notablement. En tenant compte de la

Donc q EJ v'v
Cette charge q se compose du poids propre p et

des resistances d'inertie dues au mouvement, soit — my,".
L'equation differcntielle de la ligne elastique d'une

poutre soumise ä des oscillations est donc:
EJy7 + '»y/' P (1)

La Solution de l'equation (1) comporte deux termes:
nature du terrain sous-lacustre, la diminution du moment d'une part, la Solution particuliere _v0 fonetion de .v seul
de flexion a ete admise ä 50 °/0.

Soit p 0,000525 t, cm lepoids propre de la conduite,
P °>35° l 'e surplus de poids propre du a

une rotule,
7.85 - 1

7,85
0,873 'c facteur de diminution

de poids du fer immerge,
0 — 1,000 t'cm2 la fatigue admissible de l'acier

ä l'etat definitif,
a 1,300 t;cm2 la fatigue admissible de l'acier

pendant la pose et due h. des efforts
soit statiques soit dynamiques,

E — 2000 t/cm2 le module d'elasticite du tuyau,
Tj 20,0 cm r,„ 20,25 cm

rt — 20,5 cm d 0,5 cm,

J — 2 7J r,„ d 7x r,„» d — 13044 cm1,

IV— — 637 cm3.

Nous choisissons / ¦¦ 2250 (element droit) -| 64
(rotule) ss» 2314 cm comme distance maximum d'axe cn
axe entre deux articulations. II s'en suit pour l'hypothese
indiquee par la figure 12:

et representant la parabole biquadratique de la deformation
statique due au poids propre />, d'autre part la Solution
generale de l'equation (1) sans second membre. Cette
Solution est une serie de Fourrier ä deux variables. En se
bornant ä l'oscillation fundamentale du tuyau, ce qui est
le seul cas interessant en pratique, on peut ecrire:

X ry a cos n cos 2.-7 / / --f-jVo

a represente l'amplitude maximum de l'oscillation, / la
frequence provisoirement inconnuc.

Pour determiner f, nous introduisons v dans l'cqua-
ton (1), cc qui donne:
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Comme EJy0"'

d'oii
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— p, il s'en suit:
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Cette frequence calculee eoineide trös exaetement avec
la frequence observee effectivement lors de Ia pose.
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